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Cette proposition de « regards croisés » est le fruit de la réflexion de l’équipe de 
l’espace 36 avec un guide-conférencier du Musée, suite à la résidence sur le 
territoire de la photographe Florence Chevallier.  

Ce rapprochement sur l’évolution du portrait et du paysage, de l’époque 
classique aux préoccupations actuelles, donne un éclairage inédit sur des 
œuvres du Musée de l’hôtel Sandelin, et permet de mieux appréhender la 
recherche plastique contemporaine menée par  l’artiste à l’espace 36. 

L'ensemble de ces portraits, instantanés ou posés, anciens ou récents, forme un 
paysage, multiple : naturel, bâti, habité. Entre habitats et habitants, ces portraits, 
d’individus, d’architectures et de paysages, acquièrent une certaine humanité, 
entre la réalité objective d’une prise de vue et la sensation d’une personnalité 
révélée.  

espace 36 association d’art contemporain 
36 rue Gambetta - 62500  Saint-Omer 
03.21.88.93.70 - http://espace36.free.fr 



Invitée en résidence artistique par l’espace 36 en 2010, Florence 
Chevallier, photographe contemporaine, a arpenté l’audomarois 
tout au long de l’année. La primeur de son regard révèle la mise 
en scène naturelle de notre territoire vécu, celle que notre 
habitude a estompée. La mise en espace de sa création au sein 
de l’exposition dévoile une cohérence dans le vocabulaire 
esthétique qu’elle utilise. Des plans serrés, une théâtralité, une 
présence humaine ressentie : habitants, paysages et architectures 
deviennent des portraits à part entière.  
 
 
Ce livret est une proposition de visite croisée entre l’espace 36 et 
le musée de l’hôtel Sandelin. Les liens entre le travail 
contemporain de Florence Chevallier et les collections du musée 
permettent d’illustrer des concepts esthétiques et narratifs qui 
croisent les notions de "portrait" et de "paysage". Le parcours 
proposé associe les témoignages sur l'intimité de nos territoires et 
guide le visiteur du paysage à l’être, du général au personnel. 
 
 
Nous voulons ici élargir la notion de portait, normalement limitée à 
la représentation d’une personne, à partir de l’analyse de la 
composition esthétique et du capital émotionnel de certaines 
œuvres. Le paysage mis en scène, quand le souci de la 
composition est palpable et que l’importance du détail est 
primordiale, prend forme et âme, devenant alors un portrait 
sensible. 

Pieter de Molijn, Chaumière dans un bouquet d’arbres, Pays-Bas, 3e quart du XVIIe siècle, huile 
sur bois, Musée de l’hôtel Sandelin © Ph. Beurtheret.  

La mise en parallèle de ces deux paysages permet d’illustrer les 
différents traitements esthétiques d’un espace. Le rapport entre premier 
plan et arrière-plan, la perception induite par la place des éléments 
structurant l’œuvre influent sur sa lecture et son contenu narratif.  
 

 

Dans le tableau de Pieter de 
Molijn, nous sommes en face 
d’un paysage ouvert ; notre 
regard suit les lignes de fuite, à 
t ravers une construction 
complexe en différents plans 
rendant la perspective et 
amplifiant l’immensité de la 
nature. Au contraire, Florence 
Chevallier n’ouvre pas la 
perspective, elle nous oriente 
vers un point central ; le regard 
se resserre en un paysage fermé 
et intimiste.  



Wilhelm Schubert van Ehrenberg, Flandre, entre 1650 et 1675, 
huile sur toile, Musée de l’hôtel Sandelin © Ph. Beurtheret.  

Les similitudes entre ces deux œuvres sont frappantes. Elles traitent un 
même sujet selon les mêmes codes esthétiques. On retrouve la 
construction par plans successifs rapprochés, les proportions équilibrées 
entre premier plan et arrière-plan, la matière de la brique rouge, 
jusqu’au personnage qui humanise ces paysages construits.  
 

Pour traiter le paysage urbain, 
les artistes ont utilisé les codes 
esthétiques propres au portrait : 
le plan rapproché, l’axe médian 
et la verticalité. Dans les deux 
œuvres, notre perception se 
concentre en premier lieu sur le 
sujet central, avant de s’ouvrir 
vers le cadre et le hors-champ.  
 
En prenant la place centrale, 
chaque bâtiment s’apparente à 
un individu isolé, avec ses 
propres caractères, sa sensibilité, 
son intimité  ; empreint d’une 
certaine personnalité.  

Là encore, le rapprochement de ces deux œuvres est évident : un sujet 
placé au centre dans un cadre paysager secondaire. La composition 
de l’œuvre fait ressortir la beauté du sujet et lui confère un statut de 
noblesse. Ainsi mis en scène, placé au centre de la composition, le 
banal est magnifié et se métamorphose naturellement en un objet de 
contemplation.  
 
Un élément commun 
devient remarquable 
sous le regard de l’artiste 
photographe... au point 
d’oser comparer une 
cabane de tôles à une 
des Merveilles du Monde 
Antique fantasmée par le 
peintre Van Ehrenberg.  
 
Nous voilà en situation 
d’admirer un cabanon 
de chantier. Merveille du 
Monde contemporain ? 

Ecole hollandaise, Les maisons de briques, 2e moitié du XVIIe siècle, huile sur bois, 
Musée de l’hôtel Sandelin © Ph. Beurtheret.  



Jean-Baptiste Greuze, Portrait d’Auguste Louis de Talleyrand, France, vers 1792, 
huile sur toile, Musée de l'hôtel Sandelin, © Ph. Beurtheret.  

Si ces deux œuvres sont, de prime abord, tout à fait différentes, elles 
appartiennent à la même catégorie de portraits. Cette fois, ce n’est 
pas la composition formelle qui rapproche ces œuvres, mais les codes 
narratifs utilisés par les artistes.  
 
Leurs intentions sont proches : donner une représentation sociale de 
leurs modèles. Ces personnages sortent de l’anonymat pour devenir 
des représentants d’une époque, d’un espace, d’un système, d’une 
classe sociale, d’une mode, d’un état d’esprit. Au-delà d’une réalité 
précisément traduite, ces deux images inversées font des modèles 
représentés des personnages emblématiques. Leur posture, leur tenue, 
leurs "attributs", le décor qui les entoure sont autant d’indices et de 
symboles qui les révèlent au sein d’une société. Une jeune fille du 
XXIème siècle, c’est une chevelure blonde, un jean et un grand sac. Un 
aristocrate du XVIIIème siècle, c’est une attitude nonchalante, l’air plein 
de noblesse et de fierté, une tenue soignée, dans un intérieur à la mode 
antique.  

Jean-Marc Nattier, Madame de Pompadour en Diane, 1748, huile sur toile, 
Musée de l'hôtel Sandelin © Ph. Beurtheret. 

Une fois de plus, on retrouve des concordances directes entre les deux 
œuvres présentées : des similitudes structurales telles que la frontalité, 
l’arrière-plan uniforme, le traité au naturel de ces deux portraits. Mais ce 
n’est pas la composition du tableau qui frappe, c’est l’atmosphère qui 
s’en dégage. Une connexion se fait entre ces deux femmes, 
représentatives d’une population, mais surtout porteuses d’une histoire 
personnelle.  
 
Le portrait place l’individu dans la société. Il équilibre la représentation 
de la position sociale et celle de la vérité psychologique du modèle. 
Tout retentit dans le portrait : les conflits, les doutes, les sentiments…     
Au-delà d’une composition esthétique et d’un système de 
représentation, le portrait est une expression poétique de l’être. L’artiste 
rend sensible la personnalité intérieure de son modèle.  
Le portrait, c’est l’art de restituer des émotions.  



Photographies : Florence Chevallier, « Toucher Terre », 2010 
Couverture :  
Thomas de Keyser, Pays-Bas, Portrait d'Henrick Verburg, 1628, huile sur bois,  
Josse II Momper, dit le Jeune, Paysage alpestre, Flandre, 1er quart du XVIIe siècle, huile sur bois  
Musée de l’hôtel Sandelin © Ph. Beurtheret.  

document de visite 
Une proposition de l’espace 36 association d’art contemporain autour d’œuvres du Musée 
de l’hôtel Sandelin de St-Omer et de l’exposition de Florence Chevallier, « Toucher Terre » 

Musée de l’hôtel Sandelin 
14 rue Carnot 62500 Saint-Omer - 03.21.38.00.94.  
www.musees-ville-saint-omer.com 

Toucher Terre (résidence de création 2010)  
Une exposition de Florence Chevallier à l’espace 36 du 15 janv au 19 fév 2011 
Visites guidées croisées les samedis 5 et 19 février 2010 (entrées libres) 
rdv à 14h30 au Musée de l’hôtel Sandelin 
 
Textes : Serge Dufour, Benoît Warzée, Marion Blanc 
Impression : Ville de Saint-Omer 

 
portraits et paysages  

regards croisés 

espace 36 

Cette proposition de « regards croisés » est le fruit de la réflexion de l’équipe de 
l’espace 36 avec un guide-conférencier du Musée, suite à la résidence sur le 
territoire de la photographe Florence Chevallier.  

Ce rapprochement sur l’évolution du portrait et du paysage, de l’époque 
classique aux préoccupations actuelles, donne un éclairage inédit sur des 
œuvres du Musée de l’hôtel Sandelin, et permet de mieux appréhender la 
recherche plastique contemporaine menée par  l’artiste à l’espace 36. 

L'ensemble de ces portraits, instantanés ou posés, anciens ou récents, forme un 
paysage, multiple : naturel, bâti, habité. Entre habitats et habitants, ces portraits, 
d’individus, d’architectures et de paysages, acquièrent une certaine humanité, 
entre la réalité objective d’une prise de vue et la sensation d’une personnalité 
révélée.  

espace 36 association d’art contemporain 
36 rue Gambetta - 62500  Saint-Omer 
03.21.88.93.70 - http://espace36.free.fr 




